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23EM cAs. Wm. S..., 17 ans, né dans le comté de Buck,
Pennsylvanie, eut une attaque sérieuse de pneumonie typhoïde
à l'âge de 14 ans. Six mois après, il faillit se noyer et eut
alors un choc nerveux très-grave. L'été dernier il fut frappé
d'un léger coup de soleil. Après avoir couru le danger de se
noyer il devint très-nerveux et se troublait ensuite facile-
ment. En six mois, la palpitation du cœur parut,
puis augmentation marquée de la glande thyroïde. Il
a souvent souffert de gonflements soudains de la glande thy-
roïde avec frémissements et pulsation. Grande agitation car-
diaque, mais sans murmure valvulaire, leger exophthalmos.

Les causes de cette maladie sont: soucis excessifs, anxiété,
travaux forcés, surtout si l'on y ajoute une nourriture impropre
ou insuffisante. Dans quelques cas il semble que la maladie
soit amenée par la grossesse ou l'accoichement, et assez sou-
vent chez les femmes, la cause prédisposante se rapporte à
des maladies internes graves ou à des désordres menstruels.
J'ai parlé des trois symptômes, mais un coup d'oil sur les cas
qui nous occupent, fera voir que ces symptômes existent à
différents degrés dans les différents cas. Par exemple, l'aug-
mentation de la glande, peut être modérée, ou même légère,
ou bien elle est énorme. Dans ces derniers cas, il peut y avoir
des sensations occasionnelles de constriction, ou une grande
difficulté de déglutition, due à la pression que la glande hy-
pertrophiée exerce sur la trachée ou sur l'osophage. Il arrive
habituellement que le degré d'augmentation varie de temps
à autre. (1) La glande thyroïde est très-vasculaire, les artè-
res qui y arrivent sont très-flexueuses. C'est pourquoi, lors-
qu'il y a une grande surexcitation artérielle on peut s'atten-
dre à trouver des pulsations et du frémissement dans la glan-
de. Ces phénomènes sont fréquents dans la maladie de Graves,
tantôt périodiquement, tantôt d'une manière continue ; quel-
quefois ils ne se manifestent pas.

(1) Règle générale les deux lobes sont également affectés, quoique l'un
puisse l'tre plus que l'autre.


